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d’étudi-a, la même confiance que le di»»cè-« |>eut se suffire et 
trouver eu lui l'-s homme- éminenti dont il a besoin . » 

(Semaine religietiM de Paris.)

Point d ordre social sans religion

Voltaire a dit: Sans la religion, la société ne serait qu’un 
repaire de bêtes fauves qui s’entre-dévoreraient les unes les 
autres. Il serait plus facile, a dit un païen illustre, Cicéron, île 
bâtir une maison en l’air que de fonder une société sans reli­
gion. Avant Cicéron, un autre païen, Plutarque, avait parlé 
comme lui. De Fontane, que Napoléon 1er avait fait sénateur 
en 1810, dit à Pie VII: «Toutes les pensées irréligieuses sont 
des pensées impolitiques ; tout attentat contre le christianisme 
est un attentat contre la société»/. Les philosophes impies eux- 
inêmes sont obligés de convenir que la société est impossible 
sans la religion.

La première communion

Ecoutons Chateaubriand nous dire les effets que produisit 
sur lui sa première communion: « Ce jour-là, tout fut à Dieu 
et pour Dieu. La présence réelle de la Victime dans le Saint- 
Sacrement de l’autel m’était aussi sensible que- celle de ma 
mère âmes côtés. Quand l’hostie fut déposée sur mes lèvres, je 
me sentis comme tout éclairé en dedans. Je '.remblais de res 
pect. Je conçus encore le courage des martyrs, j’aurais pu dans 
ce moment confesser le Christ sur les chevalets ou au milieu 
des lions». Dieu seul peut mettre de si généreux sentiments au 
cœur d’un faible enfant.

La cause de Pie IX

L’information de presse qui annonçait, il y a une semaine, 
la prochaine introduction de la cause de Pie IX, ne reçoit à 
Rome aucune confirmation.

Ce n’est pas à dire que le monde catholique ait cessé de 
désirer ardemment de voir un jour sur les autels le grand 
Pape dont la figure domine avec majesté tout le siècle dernier, 
niais Rome est très prudente en ces matières.

Attendons dans la prière que le jour vienne de la réalisation


